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Alors que Jésus et ses disciples sont en route pour Jérusalem où, après un accueil 

triomphal, viendra l’heure de la Passion, puis l’inédit de la Résurrection, voilà cet 

épisode surprenant de la Transfiguration. A Pierre, Jacques et Jean, il est donné 

de contempler cette vision de Jésus, en gloire, entouré de Moïse et d’Elie, figures 

emblématiques de la Loi et des Prophètes, synthèse, en quelque sorte, de toute 

l’Ecriture et des promesses annoncées. Pourquoi un tel évènement ? On peut 

penser que cela vient comme un soutien, un encouragement, une confirmation 

pour Jésus qu’il accomplit bien la volonté de son Père et que ce qui va arriver 

fait partie de ce dévoilement ultime de l’Amour et de la Miséricorde divine.  

De même, en permettant à Pierre, Jacques et Jean d’en être témoins, ces 

derniers, à leur tour, sont confirmés dans leur foi en Jésus et leur choix de le suivre. 

Ils entendent même la voix de Dieu désignant Jésus comme son Fils et 

demandant de l’écouter. Voir Jésus au milieu de Moïse et d’Elie le consacre non 

seulement comme légitime mais comme l’envoyé ultime, celui qu’on désignera 

bientôt comme le Sauveur. Encore une fois, il faut bien saisir que Moïse et Elie 

représentent deux autorités incontestables qui ont œuvré l’un pour la libération 

du Peuple, l’autre pour la défense du seul Dieu. Que font-ils là entourant Jésus ? 

« Ils parlaient de son départ qui allait s’accomplir à Jérusalem », ce qui veut dire 

de sa mort-résurrection. Jésus se prépare ainsi, dans la confiance, dans 

l’abandon à ce qui va arriver ; cela l’aidera très probablement, au jardin de 

Gethsémani, au pied du mont des Oliviers, quand il se retrouvera face à son 

destin. Ce soir-là, tout proche, Pierre, Jacques et Jean dormiront sans mesurer 

l’ampleur de la détresse de Jésus qui est en agonie, en lutte pour ne pas 

déserter. Ces 3 apôtres auraient dû, après ce qu’ils ont vu sur la montagne, 

soutenir Jésus qui leur demandait de veiller et prier. Ces 3 apôtres ont reçu une 

grande grâce en voyant Jésus, tel qu’il est, dans sa gloire divine. Et pourtant, ils 

vont défaillir, manquer à l’appel, quand l’épreuve tombera sur Jésus. 

N'avons-nous pas reçu, nous aussi, des cadeaux, des grâces de Foi, de 

consolation, de guérisons intérieures voire physiques ? N’avons-nous pas goûté, 

au moins une fois, à cette Présence divine réconfortante, encourageante, 

apaisante ? Prenons bien le temps de la réflexion, et d’une relecture de vie, 

avant de répondre… Et demandons-nous ensuite ce que nous avons fait de ces 

grâces ? Les avons-nous « entretenues » par les moyens ordinaires que sont la 

prière et la pratique des sacrements ? Les avons-nous, au contraire, 

« délaissées » par notre négligence et manque de piété ?... Cette manifestation 

sur la montagne, c’est pour notre bien, pour notre affermissement dans la Foi et 

l’Espérance, pour encourager notre fidélité dans l’épreuve ou l’adversité, pour 

renforcer notre discernement face au découragement. Jésus est désormais là, 

dans son Eucharistie : que faisons-nous de ce miracle permanent ? 


